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Compte rendu de l’Assemblée Générale 

du 18 mars 2017  -   à la Serfel - Saint Gilles 

 
Présents :   Omer BAUDRY, René BILLAZ, Claude et Michelle BRISSAUD, Gérard COSSAVELA (Kouminto), André et 
Christiane DHIOS, André et Sylvie GAUDUEL, Anne GAUDUEL, Martine et Serge HARDY, Jean LICHOU, Roger 
MICHELLON, Pierre MIQUEL, Philippe MORAS, Christian PINET, Dominique TOULEMONDE, Natoumanagre 
UNTERSINGER. 
 + Frédéric ARLAC et Nicolas  RIQUIER membres du ROTARY Club Nîmes St Gilles.  
Excusés avec pouvoir  :  
Martine BIECHE, Monique et Web BOUGHEROUMI, Virginie BRUYANT, Monique CHAILLET-COUSSON, Jean-Luc 

CHANTRY, Agnès DEFOSSE, Gaël DU FRETAY, Serge et Annie DUPONT, Brigitte DUTHEL, John ENGELKING, Jean-Alain 

ESSEYRIC, Christine FOURNIER, Alain GARCIN, Didier KAUFFMAN, Hélène LICHOU, Robert et Jacqueline MAHIEUX, 
Jean-Luc MALBEC, Vincent MEYNIER DE SALINELLE,  Bernadette MULLIEZ, Jacques PINET, Martine 

RANDRIANMANANA, Paul SARGUES, Jean-Pierre SAULGRAIN, Henri de TAFFIN de TILQUES, Anne-Marie VALAT. 
Excusés:  
Pierre MARTIN PREVEL, Vincent MATHIEU, Joël VIVION, Sandra PRISCA PIERRE, Marie-Pierre BIGOT (association Aide 
et Partage Burkina), Andry RAMAROSON, Yves NOUET, Jean Jacques SANGLIER, Ariane VUAGNIAUX.  
 
Mot d’accueil du Président et lecture de l’ordre du jour. 
Le nombre de présents (19) et de pouvoirs (26) permet d’atteindre le quorum et de délibérer valablement.  
Nous remercions la Station de la Serfel en la personne de Christian PINET, de nous accueillir dans ses locaux.  
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I – Rapport moral 
Chers amis, 
 
Merci à tous les présents et absents pour votre soutien aux actions d’appui au développement que nous menons 
depuis maintenant plus de trente ans. 
Année après année, grâce à votre générosité et votre fidélité nous pouvons apporter un accompagnement  à divers 
projets pour lesquels nous sommes sollicités. Je tiens à rappeler combien chacune de vos contributions est utile pour 
ceux que nous  soutenons. 
 
Je veux ici remercier tout particulièrement  les membres du conseil d’administration et aussi les quelques autres 
adhérents et non adhérents, en particulier V.Mathieu, P.Moras, J.Vivion, M.Brissaud, J.Mahieux, et même d’autres 
personnes (qui veulent garder l’anonymat) pour leur appui sur certains sujets. Leur engagement bénévole permet  
de suivre les activités dont nous allons dresser le bilan au cours de cette assemblée. Merci aussi à ceux et celles qui 
ont organisé la collecte de fonds par la « vente privée ».  
Les missions effectuées au Burkina Faso et à Madagascar illustrent la force de leur soutien et celui de nos donateurs 
dans la réussite des actions de solidarité entreprises.  
 
Contexte : 
Ces deux pays dans lesquels nous agissons ont des contextes sociaux et politiques différents : nous avons déjà eu 
l’occasion d’en faire état. Comme l’ensemble des pays africains la démographie, en pleine expansion, continuera 
d’aggraver le problème alimentaire pendant encore plusieurs années avec une pression sur les terres cultivables et 
sur l’environnement (déboisement, érosion). Nous ne pouvons pas développer ce sujet ici, mais il faut en avoir 
conscience pour comprendre les difficultés des familles, notamment rurales, à améliorer leur niveau de vie, 
comprendre aussi les migrations vers les villes et vers le Nord ! A titre indicatif la densité de population du district de 
Vohipeno à Madagascar atteint 150 hab/km² dans plusieurs zones. La population du Burkina Faso approche les 20 
millions d’habitants et pourrait doubler d’ici 2050.  

➢ PJ : conférence Burkina de Pierre Michaillard diaporama  
 
Ces pays connaissent aussi des difficultés climatiques accrues qui les inquiètent. Le changement climatique n’est pas 
un vain mot : au Sahel, moins de pluies et sécheresse précoce = baisse du niveau des nappes phréatiques ; dans le 
sud-est de Madagascar alternance de cyclones violents et de sécheresse marquée : 8 mois de sécheresse en 2016 en 
pleine saison de riz, suivie du cyclone ENAO entre le 7 et le 10 mars, (que les médias français ont superbement 
ignoré, campagne électorale oblige !…). 
On ne peut pas passer sous silence les pillages de ressources dont Madagascar fait l’objet avec la bénédiction (pour 
ne pas dire plus) des puissants de l’île (pas seulement les dirigeants politiques…) : bois de rose, vanille, poivre 
sauvage, minerais,….Et heureusement ils ne sont pas en guerre…. 
 
Comme souvent, les populations de base doivent d’abord compter sur elles-mêmes pour survivre. Leurs efforts 
méritent qu’on s’y intéresse et qu’on trouve avec eux des solutions appropriées, à petite échelle, avec nos petits 
moyens afin qu’ils puissent aussi y participer concrètement et se sentir responsables. En soutenant des petits projets 
il y a moins de risque de dérive et de tentation. Bien souvent ces petits paysans en sont encore à répondre aux 
besoins alimentaires immédiats de leurs familles, et restent ainsi sensibles aux sirènes d’une charité qui les 
maintient en dépendance (ailleurs les tentations peuvent être de nature plus violente et prosélytique). 
 
Actions : 
Nos contributions apportent des éléments de réponses aux demandes sur le maraichage avec les problématiques de 
fertilité, d’irrigation, sur l’accompagnement par la formation et l’acquisition d’équipements agricoles adaptés, sur le 
Moringa où nous avons acquis une expérience et une référence pour sa promotion. 
En fin d’année nous avons lancé un appel pour financer la rénovation du marché de Vohipeno endommagé par le 
cyclone Chedza en 2015. J’ai le plaisir de vous annoncer qu’un grand élan de générosité de quelques donateurs a 
permis de boucler le budget. La commune de Vohipeno sera donc en mesure de faire réaliser l’ouvrage et les 
usagers retrouveront dans les prochains mois une installation saine et fonctionnelle. 
Toutes ces activités de notre association ont bien sûr une finalité technique et économique, mais leur réalisation, 
pour la plupart en partenariat avec d’autres associations, ne requièrent pas toujours que des compétences 
agronomiques. Elles ne nécessitent pas obligatoirement d’aller sur place, même si, bien entendu, la connaissance du 
terrain permet de mieux sentir le contexte et de mieux comprendre nos interlocuteurs.  
La participation revêt des aspects très divers. Le suivi est aussi affaire de communication : correspondance, 
rédaction de résumés ou synthèses documentaires, établissement de relations et recherche de soutien, suivi de 
comptes ou de données, mise en forme de documents de présentation. Cela peut relever d’une disponibilité  
ponctuelle ou épisodique, d’une utilisation de logiciels courants (word, excel, powerpoint ou publisher).  
Ce ne sont pas les besoins qui manquent, auxquels les membres actifs actuels ont du mal à faire face, ayant aussi 
d’autres occupations. 



 
L’avenir 
Lors du renouvellement du conseil d’administration, il conviendra de réfléchir au remplacement et au complément 
des membres : nous devons enregistrer le retrait de Claude Brissaud et de Jean Luc Malbec, et le souhait de 
décharge du Président actuel. Les statuts ne prévoient pas de limite au renouvellement des mandats, mais il n’est 
pas sain de ne jamais changer, même si certains dirigeants africains ne le conçoivent pas ainsi !! Il ne s’agit pas pour 
moi d’un désintérêt ni d’un désengagement, mais il y a un risque de saturation et une lassitude certaine de 
l’entourage immédiat.  
Il y a sans doute possibilité de trouver une manière différente de fonctionner, avec d’autres bonnes volontés, si vous 
pensez que Microfel doive poursuivre son chemin.  
Nous y reviendrons en fin de réunion avant de procéder aux votes. 
Un partage des tâches sera nécessaire et utile au rayonnement de notre association. Une ouverture vers de plus 
jeunes générations serait un plus et un gage de pérennité.  
Merci d’avance à ceux qui pourront offrir une certaine disponibilité. Si vous ne pouvez vous engager 
personnellement, vous pouvez en parler autour de vous et/ou proposer des idées. 
Il revient à l’assemblée de décider de la poursuite de certaines actions et de la prise en compte  d’autres projets qui 
seront soumis à votre approbation après les rapports d’activité et financier.  
 
D’autres défis nous attendent, mais ce sont surtout des femmes et des hommes qui comptent sur vous pour les 
aider à mieux vivre et élever leurs enfants avec de meilleures perspectives. 
 

II – Rapport d’activités 

 1 – Madagascar 
 

Mission 2016 : La mission de J. Lichou en mai 2016 (cf diaporama envoyé en 2016) a permis de faire un état des 
lieux des dégâts après le passage d’un nouveau cyclone et de l’efficacité des barrages. Des salles de réunion ont 
été rénovées et le site d’Ambohimadiana  (site de démonstration) a été relancé.  
La culture du manioc en basket-compost s’est amplifiée : 8000 trous existants (visible par satellite sur Google 
Earth) et des essais de culture de moringa avec cette méthode ont démarré et semblent mieux se comporter 
qu’en plantation ordinaire: 300 trous. 
L’action concerne maintenant 8 groupements de producteurs pour un total de 266 familles. Nous avons passé 
une convention avec l’Union des groupements FMTV pour poursuivre l’accompagnement technique. Thor et 
Nassia fournissent à Microfel un Plan de Travail Annuel discuté avec le bureau de l’Union de groupements, ainsi 
qu’un agenda des activités, mis en forme et classé par sites, par Martine Hardy. En 2016, 40% des fonds ont servi 
aux prestations d’encadrement des techniciens : Thor, Nassia, André et Jules. 
✓ PJ : Images Google Earth 
✓ Répartition des dépenses locales 

 

- Réfection du marché de Vohipeno : un dossier a été monté en 2016 sur sollicitation du Maire de la commune Mr 
Giscard Benzer RAMANANARIVO, pour la mise hors d’eau des étals et de la toiture du marché (appels d’offres, 
conventions …) et les travaux se feront en 2017 pour un passage de 75 espaces de vente à 200. 
✓ PJ : Marché de Vohipeno diaporama 

 

 2 – Burkina Faso 
La présentation des actions au Burkina est illustrée par des projections de photos 
 

  A - Moringa 
-   Filière Moringa : Microfel a été représentée par J. Vivion, à la journée nationale du moringa du 2/07/2016 à 

Ouagadougou. Un diaporama sur la culture et l’utilisation du moringa a été présenté, ainsi que la plaquette sur 
les recettes à base de moringa qui a été distribuée aux participants. Suite à cette journée, une filière moringa au 
Burkina a été créée lors d’une Assemblée Générale constitutive, qui comptait 93 participants, présidée par Mme 
Hassanata Millogo. Au cours d’une réunion du comité directeur qui a suivi, à laquelle Microfel était invitée, 
plusieurs sujets de collaboration ont été évoqués, parmi lesquels l’intérêt de rédiger un Guide des Bonnes 
Pratiques Hygiéniques sur la transformation et la vente du moringa (en s’inspirant de modèle qui existe pour le 
clou de girofle) qui pourrait servir aux adhérents de la filière. Ayant déjà travaillé sur d’autres guides, P. Moras 
propose de fournir un cadre pour élaborer ce guide.  
✓ A suivre : si des personnes sont disponibles pour contribuer à sa rédaction, elles sont les bienvenues. 

 



-  Case d’accueil de Réo (Koudougou): La ferme de l’orphelinat, exploitée par un groupement de jardiniers « Nasar 

Shimi Tûr », présente de gros problèmes de dégénérescence des plantations de moringa en culture pure à 
haute densité et n’arrive plus à fournir suffisamment de feuilles de moringa pour approvisionner l’orphelinat.  
F. COSTES, à l’origine de ce projet, a fait appel à Microfel pour apporter ses compétences techniques afin d’aider 
à la réhabilitation des plantations, qui ont été une référence pour le Burkina.  
La solution passera par la reconversion progressive vers des cultures associées qui limiteront l’épuisement des 
sols et la pression de ravageurs. Un plan de la ferme de Réo a été dressé par Martine Hardy à partir de relevés de 
terrain faits par J. Lichou. Une convention de collaboration avec le groupement est proposée pour un programme 
de remise en état dans le courant 2017 ; une liaison sera assurée par l’intermédiaire de Chantal Lompo sera 
notre correspondante. 
Question de D. Toulemonde : où en est-on de la lutte contre la chenille défoliatrice?  
Réponse de J. Lichou : Il s’agit de Noorda blietalis ; d’après une étude faite au Pakistan, une taille sévère au 
redémarrage de la végétation en début de saison des pluies permet d’éliminer une partie de la première 
génération. Ensuite, si besoin, des pulvérisations à base de neem et de bacillus thuringensis sont efficaces ; de 
plus les arbres menés en cultures associées sont beaucoup moins attaqués du fait de la présence d’une faune 
auxiliaire. 
Question d’un participant : sur le développement du moringa ailleurs en Afrique ? 
Réponse de J. Lichou : beaucoup de pays le connaissent, (il existe 600 noms différents dans le monde) et il est 
cultivé quasiment partout mais pas toujours de façon intensive, et souvent pour des usages thérapeutiques. 
✓ Cf  diaporama Moringa Burkina 2016-2017  
✓ Cf site internet Microfel pour voir le diaporama complet présenté à Ouagadougou 

 

B – Composts améliorés 
- J. Lichou rappelle la technique de fabrication du compost amélioré en tas : il s’agit de déchets végétaux broyés, 

additionnés de déjections animales et de cendres qui sont mis en tas, arrosés et retournés tous les 15 jours. Au 
bout de 45 jours, le compost est prêt, ce qui permet de faire au moins 4 cycles pendant une saison selon la 
disponibilité en biomasse.  

- Le groupement de femmes de Niésséga, auquel Microfel a consenti un prêt (remboursé à l’ARFA) pour creuser 
un puits destiné à l’arrosage du compost et fourni un hache-paille, produit et vend un compost tamisé riche en 
azote aux maraîchers alentours, conditionné en sacs. Cette activité est génératrice de revenus pour le 
groupement qui compte aujourd’hui 37 membres. 

- Le puits existant ne comportant pas de système d’exhaure de l’eau, il faudrait peut-être remplacer la poulie 
existante par un palan afin d’alléger le travail de puisage. 

- Dans le même ordre d’idées, pour faciliter l’écrasement des crottes de zébus, qui se fait actuellement à coups 
de bâton, il serait intéressant de tester un système de tourniquet avec un rouleau lourd tiré par un âne.  
✓ Cf  diaporama Compost   

 

C – Maraichage et irrigation 
✓ Cf diaporama de sites visités au cours de la mission de janvier 2017 

 

 REO, chez Sam : il s’agit d’une ferme pilote avec du  maraichage, des arbres fertilitaires, des plantes répulsives 
et  des planches de cultures surélevées. 

 POUYTENGA : périmètre La Jardinière près de Ouaga : cultures sur tables et compost en tas. 

 BOOBO et RENGBO: Deux périmètres maraichers dans la région de Gourcy encadré par l’ARFA  en agro-
écologie (pommes de terre notamment) qui achètent des composts enrichis au groupement de femmes de 
NIésséga. Rengbo possède un système de pompe solaire avec bassins répartis sur la parcelle, mais l’arrosage se 
fait à l’arrosoir. Boobo n’a que des puits non maçonnés. 
 

 SALEMBAORE : soutenu par Aide et Partage Burkina en collaboration avec Idebak, une association burkinabé 
locale. Afin de retenir les jeunes au village, un centre de formation et un village d’accueil pour touristes ont été 
créés. Un périmètre maraicher doit être mis en culture pour servir de base à la formation. La demande 
concerne un appui technique et financier pour adapter une pompe Volonta existante avec canalisations et  
réservoir, et pour la formation en maraichage d’un animateur auprès de l’ARFA. Une dotation de 1500€ est 
proposée dans le cadre d’une convention de collaboration; le suivi du projet sera assuré par Joël Vivion.  
 

 ZIGLA : groupement de 35 jardiniers « Bricka bolem » suivi par l’association Kouminto : 

G. Cossavella (Kouminto) fait un rapide historique du maraichage à Zigla : les jardiniers, exploitent des 
périmètres individuels plus ou moins grands.  Certains d’entre eux ont bénéficié d’une aide de Microfel par le 
passé pour le surcreusement de certains puits, et une formation de l’ARFA à la fabrication de composts 



améliorés. En 2015 plusieurs maraichers ont acheté des motopompes, sans étude d’impact, et leur utilisation 
en direct pour l’arrosage entraine la mise à sec rapide des puits et donc l’abandon d’une partie des cultures tôt 
en saison sèche. Leurs nouvelles demandes concernaient des surcreusements supplémentaires des puits. Après 
une explication sur le fonctionnement des nappes phréatiques et l’arrosage au goutte à goutte, les jardiniers 
ont cheminé dans leur raisonnement : certains pensent abandonner l’arrosage en direct de la pompe, pour 
remplir un réservoir (polytank d’1 m3) surélevé, et irriguer au tuyau d’arrosage. Dans l’avenir, l’installation d’un 
arrosage goutte à goutte serait envisageable. Leur demande porte donc sur une aide à la gestion de l’eau : 
surcreusement des puits qui ne l’avaient pas été et maitrise de l’irrigation des cultures.  
✓ Cf  proposition pour les puits de Zigla   
 
Echanges entre les membres de l’assemblée : 

- Sur les différents systèmes de pompage, 

- Sur la qualité du matériel d’arrosage au  goutte-à-goutte qui n’est pas très fiable au B.F. 

- Sur la nécessité d’un bon système de filtration pour le bon fonctionnement de l’arrosage au goutte-à-goutte. 

- Sur l’importance de dissocier pompage et arrosage dans la maitrise de la gestion de l’eau. 
 
Intervention de G. Cossavella : il faudra sensibiliser les producteurs aux changements dans leur façon de 
cultiver, que peut entrainer l’arrosage au goutte-à-goutte : parcelles rectilignes, problème des densités de 
plantations… Sur accord de l’AG, la provision de 2 000 € prévue en 2016 qui n’a pas été consommée est 
reconduite pour répondre à la demande sur les puits. Un accompagnement technique sera effectué par Joël 
Vivion en juillet 2017.  
R. Billaz  propose que J. Vivion, lors de sa mission en Juillet, se renseigne sur les différents systèmes d’arrosage 
et les gens compétents dans ce domaine. 
 

 3 – Points divers 
➢ Fiches techniques légumes : la fiche technique phytosanitaire sur la tomate pourra être mise en ligne 

prochainement sur le site quand elle sera finalisée.  
D’autres espèces feront l’objet de fiches ultérieurement si des volontaires s’y attèlent : les besoins existent. 

✓ Cf  fiche Tomate première diapo   

➢ Site Internet : P. Moras, qui s’occupe du site MICROFEL, trouve qu’il n’est pas suffisamment alimenté. La 
documentation existe mais elle n’est pas formatée. Il faudrait des volontaires pour adapter bon nombre des 
documents archivés et proposer des mises à jour.  

✓ Cf  www.Microfel-tiers-monde.com  

➢ Bulletin de présentation de Microfel : le flyer a été réactualisé ; il peut être adressé sur demande pour vous 
permettre de l’imprimer et de le distribuer 

➢ Enquête sur le maraichage agro-écologique au Burkina Faso: Le questionnement est le suivant : les méthodes 
préconisées par l’ARFA sont-elles plus intéressantes financièrement pour les producteurs ?  
Un appui technique de Microfel est assuré par A.Garcin pour l’interprétation. Les premiers résultats sur les 
cultures d’hivernage ont été  présentés à l’assemblée, sous forme de tableaux et graphiques, comparant les 
productions sur les sites suivis par l’ARFA et sur les sites hors ARFA. Les données concernant les productions 
légumières sont collectés en ce moment.  Travail en cours ; résultats attendus pour le milieu de l’année 2017. 
 
On retiendra de ces activités au Burkina la bonne collaboration avec l’ARFA, établie depuis plusieurs années, 
permettant d’apporter appui et formation à  divers groupements. 

 

  

http://www.microfel-tiers-monde.com/


III – Rapport financier 

 1 – Présentation des comptes 2016 et prévisionnels 2017  
Les comptes sont présentés par le trésorier A. Gauduel   

✓ PJ : tableau des comptes 
 

Quelques observations du trésorier: 

- Les difficultés à gérer les chèques (dons et cotisations) qui arrivent en fin d’année, parfois en début d’année 
antidatés sur l’année précédente, et à comptabiliser pour l’année en cours. 

Budget 2016 : 

- Le nombre d’adhérents est en légère baisse (59 au lieu de 64 en 2015) ; la somme des dons courants s’érode 
également (1000€ en moins), compensée heureusement par des dons et recettes exceptionnels (1060€). Le 
don d’un particulier de 1500€ pour le marché de Vohipeno est une avance sur la dépense prévue en 2017. 

- Les dépenses pour Madagascar sont inférieures de 3000 € par rapport aux prévisions, le groupement de 
producteurs ayant pu bénéficier d’une contribution d’un fond régional suite à notre démarche en juin. 

- Des projets au Burkina ont été reportés (fiches culturales, atelier compostage à Zigla, promotion Moringa) 
réduisant les dépenses de près de 3000€. 

- Au total le déficit d’exploitation n’est que de 2199.84 € au lieu de 9830€. 

- Le bilan fait apparaitre des réserves de 21834.46€, permettant de nous engager sur 2017. 
Budget 2017 

- Les dons courants et les produits financiers sont inscrits sur la base de 2016. 

- On enregistre un don exceptionnel important de 12000 € de la fondation AnBer, affecté au marché de Vohipeno, 
et une promesse de don du Crédit Agricole du Languedoc (qui reste à confirmer). Le devis estimatif du chantier 
est de 15500€ (auquel s’ajoute la valorisation du travail des bénéficiaires estimée à hauteur de 2000€. 

- Pour Madagascar, la prestation de Thor est maintenue sur 20% de son temps au lieu de 70%, pour poursuivre 
son rôle de correspondant et encadrant de la nouvelle technicienne ; le fonds régional qui avait subventionné 
des équipements risque de ne pas être reconduit : nous tablons sur une prévision de dépenses de 7800€.  

- Pour le Burkina, la dotation de 2000€ reste inscrite pour Zigla , une proposition de 1500€ pour Salembaoré et de 
1000€ pour accompagner la ferme de Réo. 

- Des provisions sont également inscrites pour contribuer à la réalisation de documents techniques sur la 
transformation et le séchage du Moringa, des fiches pédagogiques de protection sanitaire des cultures 
maraichères, un film sur le maraichage agro-écologique en partenariat. 

- Le budget prévisionnel 2017 est présenté avec un déficit de 10721 € ; au bilan, les réserves en fin d’année se 
réduiraient à 11113.46€, ce qui correspond au fonctionnement d’une année, hors opérations exceptionnelles. 
 

2 – Appel de cotisations et dons 
Les versements peuvent se faire dès le début de l’année. Il n’est pas nécessaire d’attendre les rappels du trésorier. 
Le paiement par virement automatique pratiqué par quelques uns permet d’éviter cette préoccupation. 
 

 3 – Remarque sur les financements 
Le changement du régime d’imposition prévu au 1er janvier 2018 ne devrait rien changer sur la déductibilité fiscale 
des dons des particuliers. « Les dons réalisés en 2017 ouvriront droit à une déduction fiscale en 2018, comme 
d’habitude », rappelle Bercy.  
Il est à espérer que les contributions des membres se maintiendront pour poursuivre nos engagements, et que 
chacun pourra motiver des connaissances à rejoindre l’Association. 
Nous ne pourrons pas continuer sur ce rythme et il y aura nécessité de redéfinir nos engagements et de se mobiliser 
pour trouver des fonds. La recherche d’autres financements serait de nature à nous permettre de répondre aux 
sollicitations d’accompagnement que nous recevons. Mais cela représente des démarches particulières que nous 
avons du mal à accomplir faute de disponibilité. Toute suggestion et toute bonne volonté seraient les bienvenues. 
 
Intervention d’A. Dhios : il pense que parti comme cela, MICROFEL ne fera plus que de la formation et de la  
communication. 
Réponse de J. Lichou : il rappelle les objectifs fondamentaux de l’association, qui sont d’apporter d’abord un appui 
technique accompagné si besoin et si possible d’un soutien financier pour faciliter les réalisations. 
Intervention de D. Toulemonde : peut-être faut-il être optimiste et tabler sur un budget qui s’équilibre.  
Réponse de J. Lichou : une solution est de trouver de nouveaux adhérents et donateurs. 
Intervention de R. Billaz : le séchage du moringa en saison des pluies pourrait être un sujet porteur dans l’avenir. Une 
étude technique serait à faire. 



IV – Résolutions soumises au vote de l’assemblée 
 

 1 – Avis de l’assemblée sur les projets 2017 

1. Restauration du marché de Vohipeno : 
Sur le budget total du projet de 17 000 €, la fondation ANBER a fait un don de 12 000 €, la participation des 
bénéficiaires (fournitures, travail) s’élève à 2000 €, et  les dons particuliers pour ce projet se montent à 1500 € ; 
il reste à recevoir que la subvention du Crédit Agricole du Languedoc qui, pour le moment, ne s’est engagé 
qu’oralement. Selon le niveau de la réponse, Microfel assurera le solde sur ses réserves.  
Avis favorable de l’assemblée pour le projet qui sera suivi par un ingénieur du génie rural délégué par Microfel.  

2. Réhabilitation de la ferme de Réo : 
Accord de l’A.G. sur l’accompagnement technique à hauteur de 1 000 €, suivi par J.Vivion et Ch.Lompo 

3. Centre de formation et périmètre de Salembaoré :  

En relation avec l’ASI « Aide et Partage Burkina » et l’association burkinabé « Idebak » : la somme de 1500 € 
est allouée par l’A.G. 

4. Appui aux maraichers de Zigla :  
L’A.G. est d’accord pour reconduire la dotation de 2 000€ aux maraichers pour améliorer leur gestion de l’eau. 

5. Participation au film sur l’amélioration des pratiques en maraichage agro-écologique : 
Intervention de R. Billaz, qui souhaite que MICROFEL maintienne sa contribution au film (1 000 €), car il pense 
que cela sera un outil de promotion du maraichage important pour les années à venir. Il se charge de trouver 
les 1 000 € manquants si MICROFEL maintient sa dotation. 

 
 

 2 – Vote de l’assemblée sur les rapports 
 

. Le rapport moral est approuvé et voté à l’unanimité 
 
. Le  rapport d’activités est approuvé et voté à l’unanimité 
 
. L’Assemblée approuve les comptes 2016  et, après modification, le budget prévisionnel 2017, à l’unanimité. 

 

 3 – Renouvellement du Conseil d’administration 
 
Rééligibles : C.BRISSAUD, J. LICHOU, A.GAUDUEL 

 Aucune nouvelle candidature n’a été reçue. 
  

C. BRISSAUD et J.L. MALBEC quittent le conseil d’administration : merci à eux pour leur contribution. 
A.GAUDUEL est réélu. 
J. LICHOU, qui s’est beaucoup investi, ne souhaitait pas prolonger son mandat ; mais après réflexion et 
échanges, l’assemblée l’a convaincu de rester.  

 
 Composition du nouveau Conseil d’administration : 

 J LICHOU,  A. GAUDUEL, S. GAUDUEL, R. BILLAZ,  M. HARDY, P. MIQUEL, A. GARCIN, J.A. ESSEYRIC 
 

 
 Quelques remarques de fin d’assemblée générale : 
 

- Comment va fonctionner l’association si tout repose sur une seule personne ? 

- Il faut s’interroger sur le renouvellement des membres du CA. 

- MICROFEL a besoin de gens qui prennent en charge un dossier et le mènent jusqu’au bout. 

- Proposition de R. Billaz : il faudrait organiser une journée de réflexion sur le thème :  « Où va MICROFEL ? » 
en Septembre. 


